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TRANSLAT[ON SOLENNELLE D>ES REb-ES ronne. Puis venjait un clergé nmbreux, violettes fluttaient (le toutes parts, et
DE IMUR DE LAVAL. lus de quatre-vingts prêtres étaient déjft une foule d'inscriptions couvraient les

dans les rangs. Le cercueil s'avaniçait' muirs du choeur et (le la nef. ?i'ous les
Ad perpetuam rei momoriama. ensuite, porté avec la même solennité que, donnons ici.

-lors (le la translation intime. Aut dessus Dans le sanctuaire : Il Betedicu.q qui
Enfin il a paru ce grand jour attendu ou avait placé la courtiiiie des ciifiiiîtï vcnil inL nomhac Dorniii." Il lit acîda

et prép)aré depuis si longtemps ! Une dec France, offerte par le, aut~ la mciiaritz ej" in bneldidLoiic." Il JJnu-
dernière fois Mgr de Laval a traversé couronne du iot , (le St-Gt-rini de i-iflcati sutn a,,uici lui, Deu8."
les rues de soit cher Québec, poumr ailler Rimouski, la riîAhe croix en fleuirs natu- 1Dans la nef* 1. Un S. Thicuias dle
reposer ensuite dans son chier Séminare ! relies offerte par Sont Excellc.îue le Liu- Villeneuve ei, fharité c. crn liuniilitt,
Quelle imposante cérémonie! Jamais tenaut-Gomîvertieur et cUle <le l'Ae- (Vén. MN. de l'Ine.)
Québec n'avait vit <le fêite rel;gieuse démie dles Dames rcligemses (ic Jt-,ub- 12. Infatigable aut travail, ( Vtii. M.
aussi solennelle. Tout a conicouru pour, M~arie de Sillery. En arrière marchaient 'de l'Inc.)

enrehiausser l'éelat. l'oirqu.i ne pas1 leî élèveb u IL"ruhni %ue tlc blant; 3.Qa rl'ru ci»mrdeas
rappeler ici les crauitts qu'avaient inspi- et portaut quiatorze i,,wmair#»s, dont :,ept, La î,rt)uceiii défile lentement et le
rées la p!uiedti mardi e-t le veut dl'Est le présentaient les emblêuîes du, vt rtuîý, cercuieil arrive à la porte del'l.
mercredi. S'il allait encore pleuvoir, théologales et caîtdinales, avec des *ns-' Ma;* où dlonce se dirige-t il ; il ie mular-
disaiit-on, quel mailieur L..Noni Ài1 r criptions tirées pour la plupart des cliepas droit à l'autel. N.\on il vacil-
de Lavai ne permettra pa qu ate Seuvres de la V. Marie de l'Inicarnaitlio.cre une fois à cette grille, dl'oàl autre-
préparatifs faits en soit honneur retnt I. Lra Foi a traversé les miers. f'oi* il entretenait cette même coanniia-
sans résultats ; il fera beau, répondaient 2o. L'Esp)érancca soiitentu 5e5, travaux., nauité; il va parler du nouveau àl -es filles
les plus fervents, tout eni ressentant une. 3o. La Charité a immortalisé se., après 170 ans d'absence.
secrète inquiétude. Et jeuidi matin en- oeuivres. Quelle grandeur dans ce spectacle 1
core, les craintes n'était pas toutes dis-. 4 o. Punccletimlit v-.Lies re-lig,,ieustes sont là, elles le Vj)icîàt
sipées. On regardait comme bien me- Jgélique. qui "'avance vers elles pour les bénir,
naçants ces gros nuages soinbre-s qui roux- " o. Zélé pour la gloire du Dieu; in- ellesý tomubenit à genoux et écoutent avcu
laient dans le ciel, -pouissés par ce vent flexible à tout ce qui y est contraire. respect ses paroles:. car il leur (lit qutl-
pluvieux qui souffle tous les printemps IGo. Mort à lui-même et aut monde, il (lue Lhose. Il leur dit qu'elles sont
à Québec. Partons toujours, le ciel se donne tout et vit en pauvre, toujours les mêmes, il leur rappelle le
laissera toucher par notre confiance. 7o. Il s'est sacrifié pour l'EgLse du bien111 qu'elles ont fait au Canadla depis

Dès 7 hleutres, les élèvas du Collêge J. C. et pour le salut dles -âmes. qu'il les a laissées, il leur raconte les
de Lév*s avec les Directeurs deu cette Le défilé se terîni.,..it jar les, Soeurs de1 bndtos que Dieu verse sans ci s.se
maison, les demoiselles élèves des UJr- la Congrégation et leurs élùvts, les Soeurisu c llus, car il sait, lui, ce qui se pa.se, at
sulines et de l'Ecole-Normule, les, SSeurs de la Charité avec leurs orphelins et ciel... Ces ossements déscCsfurcent
de la Congrégation avec quelques unes orphelinies portant, les piremniers un lis Cloqlucnts, les larmes abondantes qui
dle leurs élèves, les Soeurt, de la Charité d'or, les secondes unm lis blanc, les s'échappèrent des )'eLX des bones rehi-
avec une partie de leurs orphelines, les Soiurs du Bon Pasteur et les Petites- gicuses l'ont p)rouvé.
Petites-Soeurs des pauvres de l'Hôpital Soeurs des Pauvres. Le libera fuît chanté par le Grand
du Sacré-Coeur prenaient rang dans la Mgr de Lavai sortait ainsi entouré Vicaire O. Caron et la l)roeess:i)i. dtCfila
cour des petits. Quelques intants après des communautés religieuses <le sa ville dle nouveau.
le clergé entrait dans la chapelle pour y épiscopale. Ces comrnunaut6s dont deux. L'extérieur du monastère étaitasi
prendre les dépouillks précieuses et les avaient conmmencé sous ses regards et couvert d'inscriptions admirablement
porter processionellemeat aux Lrsutl*neS. par ses soins, étaient ainsi les premières choisies. Citons plutôt
Le programme officiel de la cérémonie,~ faire l'escorte d'honneur aut père de A l'externat. Résidence du ler Evé-
tel qu'il est parui dans le dernier nu- l'Lglibe du Canada. L'amour filial est que de Q.uébec, Mgr de Laval Mfont-
méro de l'Abeille, a été rigoureusement toujours beau, mais quand il se main- morency, 1659-1661.
obeervé, l'este par une démonstration aussi grande, A l'entrée: Coeur Immaculé (le Ma-

Cependant une batterie dec campagne et cela après l'espace de 170 aîîs, il, revêt rie, obtenez la glorification dle votre
avait été placée dans la cour des enser- une dignité particulière, grand serviteur.
tics des Jésuites et, au moment même où Les rues suivies par la proce.ilon Reconnaissance des Ursulines des
le cercail franchissait le seuil de la porte étaient parfaitement décoréeso. Nous Trois-Rivières à Mkgr de Laval.
de la chapelle, la première salve ébran- arrivons aux Ursulines. I. couvent Sur la rue dui Parloir une foule
lait les airs. Rien de plus impression- diîaasatlittéralement sous le-s ps- d'inscriptions historiques, telles que :
niant qae la procession à ce moment. Jvillons et les tentures, et dans I église1  1659 Ce ne sont pra les hommeas qui
En avant huit ou neuf cents enfitntset utu on avait prodigué les ornements L1'onxt choisi. (Vên. IX de Vn.
jeunes gens s'avançýaient reoneillis, la avec une abondance merveilleuse, guidée 1662 Sauveur de la Patrie.
fanfare jouant ue rnhrche funèbre. La par le goût le plus sûr et le plus délicat. 11674 Patriarche de, Eglises de la
plupart portaietit à la main une cor- D'immenses banderolles blanches et1.Nouvelle-France.


